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C'est notre ardent désir que les fidèles
s'abonnent aux journaux vraiment catho-
liques, et qu'ils les soutiennent de toutes
façons, que le clergé les encourage et tra
vaille à leur diffusion H n’y a peut-être
as, à l'heure actuelle, de moyen plus ef-

Fave de défendre la cité du bien que
d'aider, par notre confiance et nes secours
opportuns, les journalistes catholiques à
repousser toutes les attaques parties de
la cité du mal.

ler Concile plénier de Québec.
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CE QUI DEMEURE
En ce temps du carême, période de pénitence, il convient

à tout chrétien de jeter un regard sur les oeuvres de sa vie
passée, en disposant son esprit et sa volonté à résoudre le
grand problême de la vie future,

I] convient de s'habituer à accorder aux choses du temps
l'attention passagère qu'elles méritent, pour consacrer le
meilleur de soi-même à la poursuite, à l'acquisition des seuls
biens qui demeurent...

En effet, de tout ce qui sur terre fait, un jour ou l’autre,
l’objet de nos affections, de nos ambitions, quoi donc de-
meure?

Oes vêtements dont on est si vaniteux, ces parures, ces
meubles, ces gentils bibelotg auxquels nous tenons tant: tout
cela s'use, se démode, se détériore.

Les animaux domestiques vieillissent et meurent. On s'en
détache après les avoir aimés ; puis, on les remplace par d'au-
tres qui auront le même sort,

Ces compagnons inséparables de naguère, ces amis d'’au-
trefois, dont l'absence d'un jour nous faisait mal, ont passé
dans notre vie. Ils nous étaient chers pourtant. Un jour, ils
s'en sont allés, menés par les circonstances, Leur départ nous
a causé des regrets; mais, les mois, les ans sont venus, et
d’autres relations, d’autres amis nous ont consolés des pre-
miers,

Des fiancés fervents s'étaient, au matin de leur mariage,

jurés un amour inviolable, éternel; — Ils étaient sincéres.—
Mais, la faucheuse macabre a tranché le fil de l’une de ces

deux existences si étroitement unies, Le coeur navré, l'au-
tre a cru en mourir de douleur. Cependant le temps, petit à
petit a pansé cette blessure du coeur. Un autre amour, sin-
cère aussi celui-là, à refleuri sur les cendres refroidies. C’est
ainsi que se comblent les vides... ’

N'y at-il donc rien de stable ici-bas?
x x +

Au printemps, à l'été succède 1’automne, puis l'hiver.
Les jours radieux sont suivis d'orages de pluies moroses,

de tempêtes. _
Les fleurs à peine épanouies se flétrissent,
La jeunesse est fugitive. La beauté n’est qu'un rayon.

La vieillesse même est trop brève, est-il dit,
: x kX

Le champ du bien est vaste, Les sillons y sont nombreux.

Chacun doit ensemencer le sien, s'en nuire aw voisin, mais
en l'aidant, s'il en a l'opportunité.

Le sillon qui est nôtre c'est celui de notre état de vie.

C'est là qu'il faut jeter tous les bons grains de la vertu, du

devoir, de la charité envers nos semblables.

L'homme se doit à son champ; l’ouvrier, à son usine;

l’homme de loi, à ses actes ou au prétoire; le journaliste, à

sa plume; le prêtre, à l'autel; l'enfant, à l’école ; la mère, aux

berceaux; le père, à son foyer. Tous et chacun, s'ils veulent

amasser les trésors qui seuls demeurent, ont devant eux un

vaste champ d'action respectif.
x xX

“Hélas: par une malheureuse antithèse, à côté du bien le
mal s'affirme.

La médisance, la calomnie: voilà des plumes légères mais
empoisonnées que le vent disperse avec rapidité dans tous
les coins d'une paroisse, d’une ville, d’une province, d'un

pays.
Le mauvais exemple est le tableau vivant qui fascine et

entraîne, }

Que dire des distractions douteuses ou malhonnêtes?

N'ont-elles pas une répercussion lamentable dans les

moeurs... ?

Lorsqu'on voudra essayer de réparer: de rendre leur

blancheur aux réputations ternies; de substituer aux plaisirs

néfastes des amusements sains; de faire briller le charme de

la vertu aux regards des âmes perverties, pourra-t-on ja-

mais y parvenir?
Il n'avait que trop raison l'infime Voltaire: ‘‘Mentex,

mentez'', disait-il, Le mensonge, c'est le mal sous toutes ses

formes. Il en reste toujours quelque chose.
x kX

Vers le mal, la pente est rapide, le chemin large, la des-

cente vertigineuse.
Le bien s'accomplit plus lentement, plus difficilement,

parce que c’est une montée. Ceux qui se sont engagés réso-

lument dans cette bienheureuse ascension, ceux-là sont les

véritablement riches. Ils possède la paix du coeur. Ils ont la

satisfaction du devoir accompli, l'espoir d'une récompense

sans fin,

Les yeux toujours fixés sur les sommets, l'âme tendue

vers la beauté, ils vont, semant la vertu, cueillant le bien; uni-

ques trésors qui demeurent.
Madame CAMILLE DUGUAY.

 

 
 

bre à M. Philippe Marchand et à

Mme Marchand. Ceci fut donner

en reconnaissance de sa bonne Coo-

pération au fonctionnement du club.

M. Robert Astell avait été chargé

Le 28janvier le club de ski Victo- de faire le discours de circonstance

ria Inc. recevait à souper au chalet, àcette occasion il remercia M. Mar-

du club son aviseur légal Mr. Philip; chand de ce qu'il avait fait pour le

pe Marchand a l'occasion de sa nomi-: club et le félicita de sa nomination

nation comme magistrat. En l'absen- par des paroles très élogieuses. Les

ce du président M. Paul Themmens, orateurs suivants étaient M. F. Cham-

retenu chez lui par la maladie M. le: pagne, maire de Victoriaville; M. Ph.

vice-président M. J.-E. Lecomte agls-| Auger. marchand de fer et M. Ph.

sait comme président. A cette occa- Marchand. Les discours se terminè-

sion, M. le capitaine du club Tancr&|[rent et l’on s'amuse ferme tard dans

de Tardif épingla un ruban de mem-|la soirée.

Fête intime  

PAS LE TEMPS DE LIRE

 

A tout instant, vous rencontrez des gens dans les affaires qui
vous disent avec un petit air important: ‘‘Je n’ai pas le temps de
lire’ . Ces maltheureux ne se rendent pas compte évidemment de ce
qu'il y a de cynique dans cet aveu d'ignorance volontaire, L’hom-
me qui ne lit pas est bien à plaindre, son cerveau manque de phos-
Phore, et il finit par n'avoir guère plus d'horizon qu’un serin en
cage. Prétendre se suffire ainsi à soi-même, c’est se condamuer à
la paralysie intellectuelle. Comment vous ne lisez point? mais à
quoi done employez vous vos loisirs, vos dimanches, vos soirées!
Le soir, je fume avee les amis; le dimanche, je vais en voiture, je
n'ai jamais de loisirs, l’endant que vous fumer et que vous vous pro-
menez «d’autres lisent et s’instruisent et vous vous plaindrez ensui-
te qu'ils prennent toujours les bons morceaux, les meilleures pla-
ces. Vous regrettez de n'avoir pas eu l’avantage de vous instruire
quand vos étiez enfunt, et vous refusez l'unique ‘royen que vous
avez de combler cette lacune.

Le livre, le journal ont été souvent le seul professeur de plus
d'un homme d’affaires dont les succès étonnent, Il n'y a cepen-
dant pas dieu «le s’étonner: la compagnie des livres est bien supé-
rieure a celle des hommes, leur conversation est autrement variée
et intéressante. Un chiffon de journal jeté dans un coin vous ap-
prendra des choses dont vous aviez nulle idée. La lecture est le
stimulant par excellence de l’intelligence,

Que ceux qui ne lisent pas autant qu'ils devraient le faire, mé-
ditent ces quelques lignes.

 

| La Vieq

EMISSION SUPPRIMEE
 

La British Broadcasting Corpora:
tion annonce que les circonstances
l’obligent à supprimer l’émission
que les soldats canadiens prépa-
raient pour le 26 février. Cepen-
dant, des extraits d’un concert don-
né par les troupes canadiennes seront
transmis au moyen de: disques, le 10
février, dans toutes les parties de
l’empire.

L'ALLIANCE RUSSE NEFASTE
A HITLER
 

Lord Marley, membre travailliste
de la Chambre des lords et membre
du cabinet MacDonald de 1930-31,
a exprimé 'opinion que si I'Allema-
gne adopte la tactique de la guer-
é-lair, cela entraînerait la fin du
conflit et une défaite assurée de la
machine de guerre allemande.

Les alliances actuelles entre l’Al-
lemagne et la Russie, poursuit lord
Marley ont été rendues possibles
par la crainte de l'Allemagne qui est
le facteur dominant dans la politi-
que extérieure de la Russie. Hitler
a sacrifié ses alliances aveu l’Italie,
l’Espagne et le Japon. Elle esttelle-
ment isolée aujourd’hui qu’il n’y a
pas un pays au monde qui ne dési-
re la défaite de l'Allemagne. |

Par l’alliance russe, l'Allemagne
a perdu le contrôle de la Baltique,
les puits de pétrole de Pologne, a
perdu la possibilié d’hégémonie
dans les Balkans et n’a que des
romesses sur papier de chose dont

la Russie a besoin elle-même.

MARIE-LOUISE CLOUTIER NE
VEUT PAS D'UNE COMMU-
TATION DE PEINE
 

Marie-Louise Cloutier, condam-
née & monter sur l’échafaud, le 23
février prochain, pour le meurtre de
son mari vient d'adresser une lettre
au ministère de la Justice a Ottawa,
pour demander qu’il n’y ait pas de
commutation de peine dans son cas.
Comme nous l'avions déjà mention-
né, le procureur des deux condamnés,
Marie-Louise Clouier et son second
époux, Achille Grondin, avait fait
un appel au gouvernement fédéral
pour une commutation de peine en
cette affaire. La condamnée veut que
la justice suive son cours.

NOCES DE DIAMANT _
 

Les Soeurs de L'Espérance, fête-
 

ui Passe
 

ront, le dix février prochain, les
noces de diamant de leur ancienne
supérieure, la Révérende Mère Alex-
andrine, fondatrice de l’hôpital Ste-
Anne. C'est Son Excellence Mgr A-
lexandre Vachon qui vélébrera, le
matin la messe d'actions de grâces.

ODIEUSES ATROCITES
EN POLOGNE

Le maire d’une ville ayant refusé
de nettoyer "automobile de la Gesta-
po avec sa langue est cruellement
battu et exécuté.—Des prêtres sont
parqués dans des élables ot foreés
de laver les trottoirs de leurs pro-
pres mains et à genoux. — Eglises
et hôpitaux détruits — Déportation
de 500,000 Polonais.

LE PAPE NOMMELE R. P. J.
ROUSSEAU A UN NOUVEAU
POSTE

 

Sa Sainteté le Pape Pie XI] a
nommé le R.P. Juseph Rousseau, au-
trefois vice-rectrur de l’université
d'Ottawa, aviseur de la congrégation
des séminaires el des universités, Le
R. P. Rouseau, O. M. 1., était écono-
me de la Saitne Eglise, depuis 1935.

PRESUMESESPIONS
APPREHENDES. —

 

Sept Européens ont été arrêtés,
dont deux Alemandes, pour commu-
nications illégales avec l'Allemagne.
Les arrestations suivent la sais'e
d'une correspondance volumineuse.

 

MGR FORBES S'EVANOUIT À
L'ISSUE DE LA CEREMONIE
DU SACRE; ON L'ADMINIS-
TRE. —

 

S. E. Mgr Guillaume Forbes, s’est
évanoui pendant la cérémonie du
sacre de son coadjuteur a la fin de
l'office. Pendant la cérémonie, S. Ex,
a eu un commencement d’évanouis-
sement, et son secrétaire 1: admi-
nistra un simulant qui permit au
prélat de continuer l’office. À la fin
de la cérémonie,il s’affaissa dans les
bras de l'abbé Alphonse Martel, cu-

ré d'Eunire, en Louisiane. Il fut
transporlé à ses appartements, où
son médecin l’examina et recemman-
da qu’on lui administre immédiate-
tement les derniers sacrements. De-
puis lors, cependant son état semble
s'améliorer.

Le médecin qui l’examina est le

médecin particulier de Son Exc. le

 

IMPORTANT

VOS OBLIGATIONS DE GUERRE
devraient être gardées

en lieu sûr. Nous vous offrons la protection

d'un Coffret de sûreté dans notre voûte,

qui pourra vous servir tant pour les papiers

importants que pour les petits objets de prix.

Leloyer d’un coffret de ce genre est modique.

BANQUE DE MONTREAL

 

   

 

_SAINTJUSTIN, LE VENDREDI 9 FEVRIER 1940.

Dr Woods. Mgr Forbes s’affaisea à
la dernière bénédiction, c'est Son
Exe. Mgr Nelligan, évéque de Pem-
broke et chapelain catholique de
Parmée canadienne, qui a terminé
la cérémonie,

C’est M. le chanoine O. Lalonde,
curé de la cathédrale d'Ottawa, qui
à adminietré les derniers sacrements
à S. Ex. Mgr Forbes, archevêque
d'Ottawa.

ECOLE SOCIALE
POPULAIRE
HEURE CATHOLIQUE

  

au poste C K À Ç, à 1h.

 

Les causerles à l'Heure catholi-

que, organisée par le Comité des

Qeuvres catholiques de Montréal,

sont consacrées cette année À la paix.

Celle du 11 février sera donnée par

le R. I’. Adrien Malo, O.F.M., profes-

seur au Studfum franciscain de Rose

mont. Il parlera de la paix sociale ba-

sée sur la réforme personnelle des

individus. Cette causerie dure vingt

minutes. Blle sera suivie d’une brève

chronique d'actualité sociale.

LES EMISSIONS DE RADIO-

VATICAN

Dans son émnission du 28 janvier, le

poste de Radio-Vatican a annoncé

un nouvel horaire pour ses émissions

françaises destinées au Canada. El

les auront lieu dorénavant le jeudi

soir, à 8 heures sur la bande de 81

mètres, à 9060 ou 9550 kilocyecles.

Dès jeudi prochain, 8 février, cet ho-

raire sera mis en vigueur.

L'ENCYCLIQUE SUMMI
CATUS

PONTIFI-

 

À la radio, le 18 février

Avec l'émission du 11 février,

l'Heuve catholique terminera la pre-

mière partie de son programme an-

nuel. Cette première partie était

consacrée A la paix. La deuxième

qui commencera le 18 février expose:

ra et commentera l'encyclique Sum-

mi Pontificatus. Dix causeries se-

ront consacrées à cet important do-

cument, le premier qu'alt publié Sa

Sainteté Pie XII. T'occasion est

excellente de blen connaître la pen-

sée du Souverain TPontife sur les

maux actuels et les moyens qu'il

propose pour les guérir. Qu'on soit

aux écoutes à 1h., tous les dimanches,

au poste OK AC.

UN JUGEMENT ALLEMAND SUR
L'INDUSTRIE SOVIETIQUE DU

FER ET DE L'ACIER

L'Ost-Express, service de presse

allemand consacré à l'étude des pro-

blèmes économiques et politiques de

l'Est européen, a publié en novembre

1939 une étude approfondie sur les

résultats obtenus, en 1938 et pour

le promier semestre 1939, par l'indus-

trie soviétique du fer et de l'acler.

Et les conclusions auxquelles {! par-

vient sont peu encourageantes.

Fin effet, malgré des prévisions

fort modestes du plan dans ce do-

maîne, puisqu'il s'en tenait pour Îe

fer brut et l’acler, aux chiffres de

1987, la production du fer brut a été

en 1938 de 1,8 millions de tonnes en

dessous des prévisions, celle de l'a-

cler de 2,3 millions de tonnes en

dessous et celle des produits de lami

nage de 1,6 millions de tonnes. Las

résultats du premier semestre 1929

prouvent que le recul sur les prévi-

sions n'a pas diminué (543,500 ton-

nes de moins que prévu pour les

produits de laminage, 702,000 tonnes

pour le fer brut et 1,083,000 tonnes

pour l'acier).

Une commission spéciale, déclare

l'auteur de cette étude, a été nom-

mée par les autorités soviétiques

pour rechercher les causes de cette

situation. Après une enquête serrée,

elle a conclu que 1'insuffisance de

production provenait d'un manque de

capacités des directions techniques,

d'une organisation déficiente du tra-

vail et des salaires, de la non-obser-

vation des prescriptions en matière

de production et de la forte baisse de

l'extraction des mines de fer”.

Toutes ces causes ont, on le voit,

leur source dans l'Incurie et la dé

sorganisation du système économiqua

soviétique dues au régime lui-même.

POUR L'ORGANISATION CORPORA-

TIVE

La publication en brochure des

causeries radiophoniques prononcées

durant la Semaine corporative sera

une aide précieuse pour tous ceux qui

s'intéressent à l'établissement de

l'institution corporative dans notre

pays. Ils y trouveront un exposé de 
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Un an: - $L00

Six mois: ... … 60
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Six mois: … $150

 

Camille Duguay, fondateur
rtd oo So

 

 
AU CANADA
CetteSemaine

 

 

Quittant les champs de batail-
le, sans toutefois les délaisser
tout-à-fait, les nouvelles de la se-
maine au Canada se sont dirigées
d'Ottawa vers le pays tout en.
tier en annonçant un appel au
peuple sur des questions de po-
litique militariste et d’adminis-
tration nationale. Les partisans
des deux groupes principaux ont
ôté pris par surprise par la dé.
élaration du chef libéral et on
tente dde parer aux mieux À la ra-
pilité de la décision et de la
campagne électorale.
Les conséquences mêmes de la

joute politique dépassent de
eaucoup une simple victoire de

parti. Les Congervateurs atta-
quent le gouvernement sur ce
qu’ils appellent la lenteur à pro-
véder et les Libéraux s’en défen-
dent en s'appuyant sur leurs ac-
tions depuis septembre. Les deux
partis se sont prononcés contre
a conseription malgré que, dans
le Québec, les Libéraux soient:
particulièrement considérés com-
me anti-conscriptionnistes.
Mais le plus grand danger d’u-

ne élection en temps de guerre
vient de l’ocension ouverte aux
cléments suwbversifs de se faire
jour et de tenter de profiter de
lu discussion et de l'incertitude
des caprits pour tâcher de pô-
che en eaux troubles, Jl est vrai
que le mouvement de la Nouvel-
le Démocratie de W. D. Ilerrid-
ge qui tire son appui de ‘lim
Buek, le communiste de Toronto,
et d’Aberhart, le chef du Crédit
social de l’Alberta, ne s'ost pas
encore fait entendre depuis la
mise en élection. Mais il est cer-
tain que la campagne ne se pas-
sera pas sans qu’on entende par-
ler, daus le Québec ou ailleurs.
leurs gains seront certainement
minimes et se reuruteront sur-

tout dans les grandes villes où
s'ayglomèrent ley agitateurs pru-
femsionnels et les têtes chaudes.
Jusqu'iei la provinee de Qué-

bee a su résister aux sollicita-
tons du Communisme, mais a
semblé prêter une oreille plus fa-

vorables aux idées du Crédit So-
cial. 11 serait illusoire d’en venir
À croire que cette doctrine puis-
se établir chez nous une prospé-
rité personnelle des experts
manqué de donner en Alberta.
On s’en est même alarmé en
haut lieu, au point d’en ordon-
ner une enquête minutieuse et
impartiale, par des gens rensei-
gnés.
À onuse de ses attaches socia-

listes, le candinal-archevêque de
Québee, Son Eminence J.-M, Ro-
drigue Villeneuve n du publier
de conrmuniqué suivant dans fa
Semaine religieuse:
—“lia publication du rapport

de la Commission de théologiens
gui a examiné réecemment le sys-
tème du Crédit Social à fait con-
¢lure À quelques uns que ce rap-
port donnait la pensée des évê-
ques. L] n’en est pas ainsi, Cette
consultation théologique, analo-
gue À une consultation légale,
t’a de valeur qu’en raison des
arguments exposés el de l'auto-
ririté personnelle des experts
consultés, Elle n’est pus indiseu-
table.”

“An surplus, la Commission a
dédlard elle-même que dans son
étude, il n’était pas question
d'approuver la doctrine du Cré-
dit Social au nom de l’église.
Quoi qu’il en goit, et vu le ca-
raotére incertain de cette dox-
tring et l'exploitation électorale
qu’on pourrait faire de ce rap-
port, pour éviter toute équivo-

que, aucun prêtre ni aucun reli-
gicux daus le diocèse de Québec
ne donnera l'appui de son nom à
des pluideurs ou À des organisa-
tions créditistes, et il ne sera pas
permis non plus aux même d'’as-
sister aux réunions publiques re-
latives au Crédit Social. ”’—
Dans l’entretampe, la vie in-

dustrielle et commerciale du
pays continne de s’uceroître, de
même que l’emploiement; ce qui
ne pourait se continuer dans des
conditions de chambardement ou
de révolution dans le domaine
politique ou financier du pays.

 

principes des plus nets, alnsi que

leur application à notre situation ct

une réponse aux objections courantes.

Car, pour réussir dans la tâche en-

treprise, lu première condition, c’est

une doctrine claire, orientés vers un

but nettement déterminé. La propa-

gando est Ju seconde condition. li

faut éclairer l'opinion aveuglée par

tant d'idées {ausses ou inexactes.

Maintenant que les amis de l'organi-

sation corporative ont entre les mains

des armes efficaces; cette brochure,

le numéro spécial de l'Ordre Nouveau

et quelques tracts déjà publiés, rien

ne devrait arrêter leur zèle. Nous

leur conselllons copendant de ne pas

travailler en J|solés. Qu'ils forment

dans leur paroisse ou leur région un

groupe d'action corporative, relié au

centre de Montréal, qu’ils étudient

et travaillent ensemble d'après le

plan que leur adressera ce centre. Tit

le succès couronnera leurs efforts.

Enfin, dernière condition, l'établisse-

ment de cadres officiels qui pour-

rafent être utilisés par les profes

sions désfreuses de se constituer en

corporation. Ceci relève des autori-

tés provinciales. Nous espérons qu'’el-

les comprendront l’importance du

mouvement et ne lui refuseront pas

la collaboration que ses dirigeants se

proposent de lui demander bientôt.

JAPA.

“L’Ordre Nouveau”

Pors Financiers

 

par L-G. Beaubien & Cle, Limitée 84

ouest rue N.-Dame, Montréal.

EMPRUNT DE NOS

GOUVEERNEMENTS

Le ministre des finances a exprimé,

publiquement sa satisfaction du sue,

cès avec lequel fut souscrit le récent

emprunt du Dominion du Canada. nj

est rumeur que la Province de Québec,!

elle aussi,

aux épargnants de souscrire 4 un

sa demande sera bien accueillie.

emprunt. Elle à bien confiance we 
RÂCHATS D'OBLIGATIONS

Le Dlooèse de Toronto rachètera à

101, le 1er avril prochain, $500,000 de

ses obligations 4% échéant le ler

avril 1945. La Randolph Hotel Com-

pany rachèteru à 106, le 1er mai pro-

chaln, $12,000 do ses obligations pre

mière hypothèque 614% échéant le

ler novembre 1947, Dans Jes deux

cas, 11 nous fera plaisir de vérifier

pour les porteurs les numéros sortis

nu tirage.

CANADIAN INVESTMENT

FUND LIMITED

Un dividende de 4%¢ par action a

été payé aux actionnaires le ler fé.

vrier, ce qui représente une augmen-

tation de lg sur le palement fait À

la même date l'an dernier. T1 est bon

de noter qu'au 31 décembre 1939 la

valeur réalisable des titres détenus

par cette compagnie a augmenté de

$925,186.11 sur celle de l'année der-

nière.

DUPUIS FRERES LIMITÉE

La compagnie a déclaré un dividen-

de trimestriel de 1% sur ses actions

privilégiées, au dividende cumulatif

de 6%. Ce dividende est payable le

15 février prochain aux actionnaires

enregistrés le 31 janvier. St l’on con-

sidère ce versement, les arrérages

s'élèvent actuellement à 4%.

ST. CATHERINE IMPRO-
VEMENT COMPANY

Par suite d'un jugement de la cour

supérieure en date du 3 janvier, cette

compagnie doit être liquidée immé-

diatement. Le fiduciaire distribuera

donc aux porteurs d'obligations, le

23 février prochain, l'actif réalisable

au 31 décembre, ce qui représente

$7.85 par $100 d'obligations. Aussitôt 
demande prochainement!

que des Cortificats d'hypothèque au-

ront pu être réalisés, on fera une

nouvelle distribution aux obligataires.

Le journal
est aujourd'hui
l'une des plus
grandes forces
sociales du monde.
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NICOLET
ELECTION MUNICIPALE

Jeudi, le 25 janvier dernier avait

lieu en la salle de l'hôtel de Ville de

Nicolet, la mise en nomination de

trois échevins.

MM. les échevins Moras Manseau,

Henri Béliveau furent réélus, et M.

J.-C. Mercier, professeur à 1’Ecole

Normale, fut élu, tous trois par ac-

clamation.

Tous trois remercièrent les élec-

teurs de l'honneur qu'ils leur fai-

saient en les élisant par acclamation

et assurèrent toute la population de

leur dévouement le plus sincère pour

le progrès et l'avancement des inté-

rêts de la ville de Nicolet,

Mtre Armand Proulx, greffier de la

Ville agissait comme officier-rappor-

teur.

Font actuellement partie du conseil

de la ville de Nicolet: Son honneur

le maire J-A. Martin, et MM. les

échevins J.-Bte Métivier, Moras Man-

seau, Henri Béliveau, F.-X, Gagné,

J.-C. Mercier et Ubald Caron.

M. Rodrigue Camirand est le se-

crétaire-trésorier de la ville.

DATES DE LA COUR SUPERIEURE

A NICOLET EN 1940

Dans le cours de l'année 1940, la

Cours Supérieure siègera au Palais

de Justice de cette ville sept mois, de

deux à trois jours par mois.

Voici le tableau des termes: les 8

et 9 février; 6 au 8 mars; 1 au 3

mai; 5 au 7 juin; 2 au 4 octobre; 6 au

8 novembre: 4 au 6 décembre,

JOURNEE DE MISSION CHEZ LES

LES REV. SS. DE L'ASSOMP-

TION DE NICOLET

Veudredi, le 12 janvier à 7.30 bres

du soir s'ouvrait en la spacieuse salle

de réception de la iMaison-Mère des

Rév. SS. de l'Assomption la journée

dite des Missions, pour se prolonger

toute la journée du samedi, le 13 jan-

vier. A cette occasion toute la popu-

lation de Nicolet et de tout le diocè-

se était invitée à venir visiter cette

exposition d'arts japonais recueillis

et expédiés à la Maison-Mère de cette

communauté par leur mission établie

à Aomari, dans le diocèse de Hako-

date depuis 1934.

Une foule considérable tant de Ni-

 

 

“Soyez agent indépendant pour
Produits Jito — territoire exclusif.
Deux cents produits: Thé, café, Pro-
duits alimentaires, Médicaments, Ar-
ticles de Toilette, etc. Commencez
immédiatement, trente jours à l’es-
sai. Aucun risque. Renseignements
et Catalogue GRATIS. Cie Jito, 1435
Montcalm, Montréal.
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LA CAUSE DE LA

Constipation
est souvent le manque
PETERLIEN)

 

Si vous vous sentez à moitié
malade la plupart du temps—
avec de fréquents maux de tête
et souffrant de constipation—
votre appareil digestif ne fonc-
tionne probablement pas comme
il faut. Beaucoup de maux peu-
vent débuterlà, si les déchetsali-
mentaires ne sont pas prompte-
ment évacués. C’est ici que l'Eau
Purgative Riga peut aider à sou-
lager les parties congestionnées
qui affectent votre santé. L'Eau
Purgative Riga aide à fournir
toute l’humidité qu'exigent les
intestins. L'Eau Purgative Riga
ajoute du volume liquide et de
l'alcalinité . . . facilite le pas-
sage des déchets alimentaires
et soulage de la constipation.
Essayez-la.       

colet que de l'étranger est venue vi-

siter cette exposition si intéressante.

Tout en admirant les nombreux spé-

cimens d'art japonais, les visiteurs

ont aussi fort apprécié la troupes des

pageantes représentées par les élè-

ves de cette communauté qui exécu-

tèrent sur la scène théâtrale quelques

marches, danses et gestes selon les

us et coutumes japonaises,

11 y avait aussi plusieurs kiosques

d'amusements. Le jeu de bingo fut

en vogue.

(Plusieurs membres du clergé tant

de l'évêché que du séminaire assis-

taient à l'ouverture de cette exposi-

tion, M. l'abbé A. Poulet, aumônier

de la communauté souhaita la plus

cordiale bienvenue A tous les assis-

tants.

Samedi après-midi, S. Exc. Mgr La-

fortune, honora de sa présence cette

exposition qu'il visita avec attention.

Il dit toute la satisfaction qu'il éprou-

vait en constatant les bienfaits de

l'instruction et de l'éducation, portés

au loin par cette communauté de son

diocèse. Il félicita les Rév. SS. de

l'Assomption de leur dévouement à

la cause missionnaire et du succès de

cette exposition missionnaire qui

fait connaître à toute la population

les activités de celles qui, dans les

régions lointaines se dévouent pour

la bonne cause.

SOUPER DU BON VIEUX TEMPS

Jendi, le 18 janvier, avait lieu en la

salle Ste-Elizabeth, de Nicolet, le

souper annuel du Bon Vieux Temps,

organisé par l'association des Dames

de Charité au profit de l’oeuvre des

Rév, SS. Grises de l'Hôtel-Dieu de

cette ville.

Une foule considérable a participé

à cette fête de charité. Plus de 400

couverts furent servis.

Ce souper était présidé par S. Exc.

Mgre Lafortune, évêque de Nicolet,

assisté de Mgr A. Camirand, P.D--

V.G. et d'un grand nombre de mem-

bres du clergé tant de l'évêché que

du séminaire et de l'étranger.

Après le souper une pièce théâtra-

le démontrant les us et coutumes des

temps anciens fut exécutée par doa

amateurs de Nicolet. Chacun de ces

amateurs sut s'attirer les plus vifs

applaudissements. La plus vive galeté

régna pendant toute la soirée.

FUNERAILLES DE RVDE SOEUR

ST-PATRICE

Un ultime devoir était rendu ces

jours derniers à la Rvde Soeur St-

Patrice, née Annie Hyland. Des 46

années de sa vie religieuse elle en

passa 36 dans les missions de l’Alber-

ta.

Les funérailles ont eu lieu dans la

chapelle de la Malson-Mère. Son Exc.

Mgr A. Lafortune donna lui-même

I'absoute.

Assistajent au choeur: Mgr A, Ca-

mirand, P.D. V.G.; le Rév. Père Hen-

ri-Marie Juindon, sm.m.; MM. les

abbés H. Bernier. EF, Pépin, E. Le

maire, J-B. Caya, G-E. Roberge et

H. Lemaire, aumônier à la Malson-

Mère.

Dans la nef on remarquait outre

les RR. SS. de l'Assomption de Ja

S. V. et un représentant des Frères

des Ecoles Chrétlennes, un groupe de

parents et d'amis parmi lesquels: la

soeur, les deux frères et belles-soeurs

Ainsi que des neveux et nièces de la

défunte,

Nos sincères sympathies à la famil-

le en deuil.

Résultats des concours de novembre

à l'école No. 6, dont Mlle Claire

Duval est dirigeante.

6e division, — Thérèse Therrien

91 p.c., excellence; Rolland Duval 81

p.c., très grande distinction; Olivette

Lemire 83 pc. très grande distinc-

tion; Gertrude Duval 50 p.c., satisfac-

tion.
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La vie est gaie et distrayante à

l'Hôtel WINDSOR …

Le va-et-vient incessant des voyageurs, les dîners-

causeries et autres réunions qui s’y donnent, les

bridges et un peu plustard, à automne, les bals

et autres soirées monduines font du “Windsor”

un endroit bien agréable pour les personnes,

jeunes ou âgées, qui cherchent le repos dans la

Pour chasser “les papillons noirs”, vous
: reposer l’esprit et vous distraire, venez
| faire un séjour a PHotel WINDSOR, cet

automne et cet hiver,

fiotel Windsor
Rue Peel, pres de la rue Ste-Catherine

Face au Square DOMINION, Montréal

Tél. PLateau 7181

 

    

   
    
CONSEILS DE
CHAUFFAGE

por Dean
Vor une suggestion utile si l'on

veutélever la température rapide-
ment, par un matin fruid. Agitez
d’abord la grille lentement, jusqu'à ce
quela braise commence à tomber dans
le plat aux cendres. Ouvrez alors la

rte aux cendres et fermez le tuyau
air, et laissez le feu brûler ardem-

ment. Il ne sera pas nécessaire,d’ordi-

naire, d'ajouter du charbonfrais, puis-

wil devrait en rester suffisamment
de la nuit précédente, s’il faut en
ajouter, faites le par petites quantités
d'abord, et lorsque le feu sera bien
ris et que
a maison
serachaude,
emplisses
de charbon
et placez les
clefs comme
à l’ordi-
naire.

Si le feu devenait si bas qu’il mena-
çait de s’éteindre, ne l’étoulfez pas de
charbon frais. Ouvrez lu porte à
cendres, fermez le tuyau à air et
ajoutez le charhon par petites quan-
tités à la fois. Lorsquele feu sera bien
pris secouez la grille, et remplissez
votre fournaise de charbon. (6)
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5e division. — Elizabeth Therrien

90 p.c., excellence; P.-Emile Therrien

46 p.c., succès; Geo.-Henri Dumoulin

45 p.c., succes.

4e division, — Geo.-Henri Pellerin

85 p.c, très grande distinction; Jean-

ne-Mance Lemire 50 p.ctrès grande

distinction; Fernande Desfossés 67

p.c., distinction; Jacques Duval 64

p.c., dictinction; Gisèle Desfossés 64

p.c., distinction; Rosette Beaulac 60

p.c., distinction; Pauline Beaulac 67

p.c., satisfaction; Dolorés Duval 55

p.c., satisfaction; Thérèse Pellerin

50 p.c., satisfaction; Roland Therrien

35 pc.

Mise en garde de M. le curé

de Nicolet

Dimanche, le 4 février courant, M.

le curé W. Messier, de la cathédrale

de Nicolet, a fait une mise en garde

très sévère, à toute la population de

Nicolet au sujet de certaines brochu-

res et de certains pamphlets impri-

més qui ont été mis tout récemment

en circulation en cette ville. Ces im-

primés viennent des Etats-Unis, sont

eu français et contiennent une doc-

trine tout à fait communiste, Ils dé-

noncent l'autorité du Pape et se plal-

sent à démontrer qu’il y a certaines

contradictions dans les récits évan-

géliques. M. le curé Messier a con-

seillé à toute la population de ne pas

lire ces imprimés et de les faire brù-

ler. Un certain nombre de ces brochu-

res subversives ont même été déposé

dans le portique du palais épiscopal

de cette ville.

-M. le curé a aussi dénoncé certains

endroits publics et principalement

les restaurants où l'on se livre au

jeu d'argent et où l'on possède des

slots machines. Il a tenu pour avertis

les propriétaires de ces endroits que

s'ils continuent à tolérer cet état de

choses, des procédures judiciaires se-

ront prises contre eux pour les forcer

à cesser Un état de choses aussi

scandaleux. Un grand nombre de jeu-

nes gens qui fréquentent ces lieux

prennent le goût du jeu d'argent et

dépensent tout ce qu'ils gagnent.

D'autres personnes qui ont des fa-

milles et qui n'ont pas les moyens de

dépenser ainsi leur argent négligent

le soin de leur famille pour aller

jouer à l'argent dans ces endroits sé-

ditieux. Il fant qu’un tel état de cho-

se cesse, a déclaré M. le curé Mes-

sier.

 

EN MARGE DES PROCHAINES

ELECTIONS FEDERALES DANS

LE COMTE DE NICOLET-

YAMASKA

Depuis la proclamation de l'élec-

tion fédérale du 26 mars prochain

une grande activité politique se des-

sine dans le comté Nicolet-Yamaska,

principalement du côté du parti Iibé-

ral.

D'après certaines informations que

le correspondant de ce journal'à Ni-

colet, a obtenues samedi après-midi,

une des candidatures libérales les plus

sérieuses dans Nicolet-Yamaska est

présentement celle de M. le Dr Mo-

ras Manseau, dentiste de la ville de

Nicolet, échevin de cette ville. Il ap-

partient à une vieille famille libéra-

le qui a toujours demeuré à Nicolet

et est très connu non seulement dans

Nicolet mais aussi dans Yamaska,

M. le docteur Moras Manseau ac-

cepterait de se porter candidat aux

prochaines élections fédérales à la de

mande d’un fort groupe d’électeurs

du comté Nicolet-Yamaska. On nous

affirme que le Dr Moras Manseau

pouvait être considéré comme un des

 
 

Manufacturier de produits cu-
linaires universellement connus,
capital $20,000,000.00 offre posi-
tion à tout homme de confiance.
de 25 à 50 ans, possédant auto on
équipement de voyage, pour des-
servir division adjacente et ré-
pondre à une demande établie de
nécessités journalières, rattachées
à la vente saisonnière à le, Ex-
périence agricole utile. Expérien-
ce de vente requise, Doit être sa-
tisfait de $30.00 par semaine du
début, Crédit consenti aux hom-
mes qualifiés. Ecrivez immédiate-
ment à la compagnie J.-R. Wat-
kins, Montréal, Dept. Q.V.I. 

candidats qui ont le plus de chance

de rallier les suffrages lors de la

prochaine convention libérale du com-

té Nicolet-Yamaska.

Il est aussi rumeur de la candida-

ture du notaire Boucher, d'Yamaska

comme l'un des candidats libéraux

dans ce comté.

Tant qu'au parti

n’est pas encore

candidature.

TINGWICK
M. Gérard Rioux de Warwick

épouse Mlle Laura Ouellette fille de

M. et Mme Joseph-L. Ouellette ds

notre paroisse.

Mlle Marie-Anne Bernier de St

Rémi de Tingwick est venue dans

cette paroisse À l’occasion des funé-

railles de Mme Oscar Paradis.

M. Xavier Moreau est allé à Lo

well, Mass, visiter son frère M. Wil-

liam Moreau,

Révérende Soeur Ste-Marguerite de

Montmartre, religieuse de la

dence de Chicago est venue visiter

son père et sa mère M. et Mme

Alexandre Giroux.

conservateur il

rumeur d'aucune

 

 

EMPLOI D'ARBRES POUR RETE-

NIR LA NEIGE

L'emploi de ceintures d'arbres pour

capter la neige afin de remplir d’eau

les fossés-réservoirs creusés sur la

ferme, a été démontré à la station pé-

pinière forestière fédérale de Suther-

land, Sask. Une ceinture d'arbres de

1,500 pieds de longueur a retenu une

quantité suffisante de neige pour rem-

plir un fossé de 17,000 pieds cubes

chaque pied linéaire de la ceinture

d'arbres a ainsi fourni ses onze pieds

cubes d'eau au fossé. Pour cette fin,

on recommande une seule ceinture

d'arbres de une à quatre rangées et

de 15 pieds ou plus de hauteur.

 

REGLEMENT SUR L'EMPLOI DES

DECHETS ALIMENTAIRES

11 est interdit au Canada de nourrir

les porcs de déchets alimentaires,

eaux de vaisselle, déchets de viande,

tripes, issues ou restes de légumes,

cuits ou crus, provenant d'ailleurs

que de la ferme même où ces porcs

sont nourris, à moins d’avoir obtenu

un permis a cet effet. dit le direc-

teur général vétérinaire du Ministè-

re fédéra! de l’Agriculture, Ottawa.

On est d'avis que l’application de ce

règlement aide à prévenir la propa-

gation du choléra des porcs et l'intes-

tation de la trichinose, car il est exi-

gé que tous les déchets alimentaires

employés sous permis soient cuits

parfaitement et que les locaux soient

maintenus en bon état sanitaire, On

fait également l'inspection des lo-

caux non autorisés pour s'assurer

que les règlements sont observés,

LE MARBRE NOIR DU CANADA

Ottawa, Canada — Le Canada pos-

sède d'importants gisements de mar-

bre noir d'excellente qualité 3 St-

Albert, Ontario, petit village situé à

une trentaine de milles d'Ottawa, an-

nonce le Ministère fédéral des Mines

et des Ressources. Ces glsements,

connus sous le nom de “Slilvertone

Black”, pourraient suffire à toute la

demande canadienne et fournir des

quantités substantielles aux marchés

étrangers. Bien qu’on n’en vende que

depuis 1931, date de l'ouverture de la

carrière, il a déjà servi dans plus

de trente édifices importants de

Montréal, d'Ottawa, de Toronto, d'Ha-

milton, de Guelph, de Winnipeg, de

Vancouver et d'autres villes cana-

diennes. On en a aussi exporté de pe-

tites quantités aux Etats-Unis, qui

depuie longtemps importent d'Euro-
pe la grande partie du marbre noir

dont ils ont besoin,

Le marbre noir des gisements de

St-Albert se distingue par les fines

veinules de calcite qui le traversent,

veinules si délicates que, sans alté-

rer la richesse du nofr, elles lui don-

nent un reflet argenté d'une grande

beuuté. Le marbre est homogène, à

grains très fins, facile à travailler et

susceptible d'acquérir un poli brillant

et durable. L'épaisseur des couches

varie de 12 à 40 pouces, et la profon-

deur du gisement atteint 65 pieds. Le

grand espacement et la régularité

des joints naturels qui se recoupent

à angle droit permettent l'exploita-

tion de la carrière avec un minimum

de pertes. Des couches mises à dé-

couvert jusqu'ici on peut extraire

des blocs ayant jusqu'à vingt pieds

de longueur, G à 10 pieds de largeur

et 40 pouces d'épafsseur.

L'un des progrès les plus impor-

tants de ces derniers temps a été la

mise à jour d'une couche de 40 pou-

ces (la onzième) où le marbre est

er

LASetSOUFFRANT
Cela est peut-être attribuable à la
paresse des reins. Les Gin Pills aident à
éliminer les déchets toxiques qui ten-
dentà ralentir l’action des reins. Aux
Etats-Unis, demandez les “Gino Pills".

 

2 formats au Canada et sux Etats-Unis:
le régulier et Ie nouveau, Ie gros format

conomique. æeyr 
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fonctionnement et à l’entretien.

panneaux et coupé-livreuse.

série,

2 TONNES A CABINE AVANCEE e 107%",
131%" et 15656 d'EMPATTEMENT—Espace
de charge trés accru et pilotage trés facile.
Cabine tout acier a 3 places, Changement de
vitesse classique. Moteur accessible.

MAPLE LEAF DE SERVICE LOURD DE 2%
TONNES o 13334", 157%" et 175%" d'emp.
—Les camions économiques du domaine de
service lourd. Boîte à 4 vitesses de service
lourd, essieu arrière entièrement flottant, res-
sorts arrière de service lourd, moteur de
camion spécial.

88 CV.

modèle de série*, donne plus

moyenne de

 

CAMIONS de % TONNE © 113%" d’EMPAT-

TEMENT—Les camions de % tonne les plus

économiques du Canada quant au coût, au

comprennent: sedan de livraison, livreuse,

express a dais, service d’hétel, livraison à

CAMIONS de 1 TONNE o 123%" d'EMPAT-
TEMENT —Répondant à la demande de
camions de moyenne capacité; conçus pour les
plus bas coûts de camionnage. Entièrement
construits en camions! Les modèles compren-
nent un camion à panneaux profilé, une robuste
livreuse et un châssis de 1 tonne avec cabine,

CAMIONS de 154 TONNE e 133“ d'EMPAT-
TEMENT —Le camion standard du Canada.
Moteur de camion spécial à soupapes en tête.
En plus du châssis avec cabine, livreuse, mo-
dèles à panneaux et express à dais.

CAMIONS de 2 TONNES e 133” et 15844"
d'EMPATTEMENT —Pour le montage d’une
grande variété de carrosseries—ce qu’il y a de
mieux pour services moyen et lourd. Il y a
aussi un autobus d’école Chevrolet dans cette

MAPLE LEAF DE SERVICE LOURD DE 3
TONNES o 133%", 157%", et 175%" d'emp.
—L'économie et l’indéfectibilité Chevrolet
dans le domaine de 3 tonnes. D'une perfor-
mance supérieure avec le fameux moteur de
camion General Motors à soupapes en tête de

DERNIÈRE HEURE! Un camion Chevrolet de 134 tonne,

un parcours de 100,000 milles ! . .
Au cours de la plus longue épreuve d'automobile connue—commençant
à Ottawa, le 11 jan. 1938 et se terminant dans la mêmeville le 23 jan,
1940—Harry Hartz, fameux conducteur d'autos de course, couvrit plus
de 100,000 milles dans un camion Chevrolet de 12 tonne, modèle de
série illustré ici, portant une charge payante de 4,590 livres. Voici les

; chiffres officiels de l’AAA pour le voyage:

33,07 milles à l’heure; milles au
gallon impérial d'essence—18.12;
huile, 1286.4 milles par. pinte im-

   

  

  
Les modèles

d
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de 18 milles au gallon sur

vitesse pour les 100,000 milles—

périale; coût
d’entretien, sauf
les pneus et
chambres à air
—§171.45.
*Charge payante—

4,590 lys.  
CT-420F

J. C. VEZINA & FILS Enrg.
Associé Vendeur: ALP. GINGRAS — Laurierville

   LA CLEF DU

particulièrement exempt d'impuretés.

Le marbre noir est rarement aussi

épais, et la qualité uniforme de la

pierre permet de la tourner en colon-

ne monolithique. On peut aussi faire

en marbre noir des pans de mur, des

socles ou autres bases, des bordures,

des pilastres, des surfaces de comp-

toir, des rebords de fenêtres, des ca-

dres de porte, etc. La recherche des

contrastes du blanc et du noir en ar-

chitecture et la qualité uniforme du

marbre noir canadien lui ont assuré

un marché important et stable,

Petites Notes

Lu production des centrales élec-

triques canadiennes a atteint en 1999

le nouveau sommet de 28,350,943,000

kilomatt-heures, alors que celle de

1938 avait été de 26,012,805,000.

—kk—k—

L’addition des chèques échangés

en 1939 aux comptoirs de virement du

Canada atteint $31,617,351,831, compa-

rativement à $30,924,362,732 pour

1938, soit une augmentation de $692,

989,099.

—k—k—k—

Le nombre des “boys-scouts” cana-

diens est passé de 14,477 en 1914 à

102,873 en 1999,

—k—k—k—

Les Canadiens ne manquent pas de

goût pour la crème à la glace si l'on

en juge par la production de 1938,

qui fut de 8,104,979 gallons évalués à

$9,848,266.

—k—k—k—  
Les exportations canadiennes de

planches et madriers ont atteint

1,963 millions de pieds durant les on-'

ze premiers mois de 1939, soit une

augmentation de 30 p. 100 sur la mê-'

me période de l'an dernier.

x x

L'insolence du blasphème n'empé-

che pas Dieu d'entendre le murmure

de la prière; l’orguell fastueux des

oeuvres humaines ne dérobe pas à

ses regards l'humble travail des oeu-'

vres saintes; et tous les superbes qui

se vantent de l’avoir enfin relégué

dans son ciel solitaire, ne nous ont

Employée modèle

Mlle M. G. Goulet, opératrice
de télégraphe au Canadien Na-
tional, annonce sa retraite après
42 ans de service,
Mlle Goulet débuta avec la

Great North Western Télegraph
Co, à Québec, le ler mai 1898.
Cette compagnie fut plus tard
absorbée par la compagnie des

.

TRANSPORT-ÉCONOMIQUE

 

télégraphes du Canadien Natio-
nal, D'abord télégraphiste du-
rant l’été à la Rivière-du-Loup,
Mlle Goulet fut ensuite assignée
comme télégraphiste à 1'Evéne-
ment et à l’Action Catholique.
Blle occupa aussi le poste de té-
légraphiste à Gaspé, à Petit-Mé-
tis et à Matane.
Mlle Goulet est née à Saint-

Pierre, Riviére«du-Sud, comté de
Montmagny. 
 

— BON LANGAGE —
 

HABILLEMENT!

Ne dites pas:
Corps (sous-vêtement)
Crémeur
Crochet de bottines

Mais dites:
Gilet ou tricot
Mouton de Perse
ne
t'ire-boutons

 

Cuillère à chaussures Chausse-pied ,
Devanture de chemise Devant de chemise
Dril Toile
Duek Toile
l’ale Plastron, jabot, devant
Frisette, frisetine Papillotte, bigoudi
Frison Volant

“ La société du Parler français au Canada,
Université Laval,

Québec, -

— = =
 

VICTORIAVILLE FURNITURELTED
VICTORIAVILLE, Qué.
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L'Beure Littéraire

Votre faute

Hommes Îles loups vont vous manger, car ils ont faim,
Vous n’avez pas voulu leur donner la carcasse
Des poulets dont la chair vous a bourré la face,
Et c’est pourquoi les loups mordent vos talons fins,
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ll ne faut pas jouer avec les bêtes fanves:
Elles ne veulent rien que des os à broyer
Et même votre argent ne saurait les payer;
Elles n’aimeraient pas les lits de vos alcoves.

Elles n’ont, comme vous, ni l’esprit ni le coeur
Et ne comprennent que la voix de leurs entrailles :
Vous devez leur donner de quoi faire ripailles
Afin-que vous restiez-du monde les vainqueurs,

Sinon c’est votre chair que les grands loups dévorent
Et leurs dents font craquer vos épais tibias
Qui comblent les boyaux des maigres parias,
Eternels affamés aux yeux de carnivores!

J.-Ch. H.

IRONIE DES SENTIMENTS

 

“Heureux oiseau, donne-moi tes ailes. Et je m’envolerai...”’
On le convoite, l’oiseau léger, si libre dans de ciel pur.

Qui n’envie son vol agile qui l’emporte bien haut dans l’espa-
ce large? Iei-bas l’âÂme étouffe et s’enlise; elle voudrait s’affran-|

chir et comme l'oiseau, fuir et planer.

‘Puisque notre âme à des ailes
Plus rapides que l’oiseau
Vers la cimes éternelles
Volons done, le ciel est bean.”

Qu’est-ce done qui retient 1’dme? Par quoi son élan se trouve-
t-il entravé? Les Hiens de la famille, de l’amitié; les richesses, les
fntilités, tous ces riens qu’on appelle nos trésors. ‘‘Amassez, dit
Je Maître, des trésors que les vers ne rongent point ; faites-vous des
amis dans Je Ciel... N’avons-nous pas aussi une famille céleste,
um Père, un Sauveur, une Mère?... Sans doute mais pour y mon-
ter, il faut laisser là son fardeau — le fardeau de la vie —; il faut
rompre le bien et ce lien on l'aime; il faut briser ses chaînes et ses
chaînes, on les baise. L'oiseau pourtant volerait-il s'il dat trainer
avec lui sa maison?... Tronie des sentiments humains. Les mala-
des, les infirmes, tant de captils, rêvent-ils du Ciel qui est pour-
tant la délivrance? Tls aiment encore mieux leur souffrance. La
mort que les Saints appellent la ‘naissance à la vie”, comme on
nous la représente triste, implacable et mome!... Les enterre-
ments ne sont jamais assez noirs!... Et pourtant d’autre part, on
nous dit: “Une vie plus belle et plus douce nous attend à la
mort’’... Il y a quelques années, je connus une bonne vieille qui
habitait une maison laide, sombre et malpropre; elle couchait dans
un lit boiteux, sur une paillasse seulement. Elle mangeait peu,
n'ayant plus de dents et ses jouissances devaient être fort relati-
ves. Eh bien! cette bonne vieille ne ‘‘voulait pas mourir’” — ‘“Je
prie le bon Dien de. m’endormir avant’’, me disait-elle, ‘‘car je ne
veux pas voir venir la mort’’;... Et comme je lui répondais qu’il
valait mieux garder jusqu’au bout l'usage des facultés mentales,
elle se récriant: ‘Non pas, je demande en grâce de ne pas ‘‘la’’
voir venir’...

Le bon Dieu l’a exaucée, car trois jours avant son dernier
soupir, alle perdit toute connaissance, étant épargnée des’ frayeurs
qu’elle avait tantde fois appréhendées.

On voudrait bien monter, mais on ne voudrait pas partir. Où
sont les Saint-Paul qui ‘“meurent tous les jours’’?...

Heureusement qu’avant l’envolée finale, on peut toujours exer-
cer ses ailes; le détachement des biens périssables, la fuite des plai-
sirs, dangereux et de-touÿ ce qui paralyse l’essor vers Dieu; la
prière qui élève l’ûme, la charité qui la dilate sont autant de
moyens précieux qui favorisent l’ascension graduelle en même
temps qu’il allègent.
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—Mais oui, j'ai pris deux dou-
+

) ‘ zaine de truites.

L Instant Musical *—Ah! Et peut-on les voir?

peodsdodolrsdodododtodedelsdodeneslods —Certainement, les voici,
—Et vous avez attrapé ça avec

votre pipe?
—Ah! non, répliqua l’autre

c’est vous que j'ai attrapé avec

ma pipe; les poissons, c’est avec

des vers!

 

Un brave homme du Bas -du
Saint-Laurent s’était risqué a
pêcher dans une rivière réservée
à un club américain. Tout à coup,
i voit venir le garde{péche;
alors il attache sa pipe au bout * * *
de la ligne et la jette à l’eau. Le| Au restaurant, se présente un
garde-pêche s’approche et notre[elient difficile:
homme retire, avec un sourire de| .—Qu’avez-vous de bon, au-

satisfaction, sa pipe de l’eau|jourd'hui? .
comme s’il s’attendait d’y trou-| —Nous avons une excellente

ver un poisson. Croyant avoir|langue de boeuf. .
affaire à un idiot, le garde-pé-| —Non, merci je ne peux rien
che continua son chemin. Le soir, {manger qui vienne de la tête
il rencontre le pêcheur au villa-|d’un animal.
ge et lui demande s’il a pris plu-' —Alors, prenez un oeuf.…

 
 
 

GRATUIT!
Tous les paquets d'une livre et
d'une demi-livre de thé Lipton Jy
contiennent des coupons que vous RR
pourres conscrver et échanger pour |
de V'argenterie Win, Rogers & Son,
Demandes lecataloguo Io primes

Thomas J. Lipton Limite
Edifico Lipton, Toronto, '

Oubliez les thés insipides!

Goûtezlajoie suprême d'une

rafraîchissante tasse de thé
Lipton—le thé quiest tou-
jours savoureuxs
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ETIQUETTE ORANGE _ -= JAUNE

serEN Le

Au Bon Ton
176 rue NOTRE-DAME, VICTORIAVILLE

Spécialité:

CHAPEAUX POUR DAMES

FAITS A LA MAIN
REMODELAGE

FOURRURES ET REPARATIONS

 

 

ETIQUETTE ROUGE

  
     

  

Noung désirons tout spécialement attirer votre attention,

Mesdames Mesdemoiselles, sur nos magnifiques manteaux en

fourrures, modèles très chics, très belle qualité.

Nous représentons la maison Laberge & Chevalier.

Satisfaction garantie.

A
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Gagnez primes ou
argent

GRATIS: Montre
ou le cadeau de vo-
tre choix parmi 150
belles primes telles
que: Marmite, cou-
tellerie, set de table,
set de toilette, né-

! cessaire d’écolier,
musique, canif, projecteur, mis-
sel, soie, broadcloth, tablier, ete.
Gagnez Plusieurs de nos magnifi-
ques primes en vendant nos grai-
nes de jardins à 5 cts le paquet.
Demandez 60 paquets pour

vendre ou notre catalogue

L'UNION DES JARDINIERS,
ENREG.

1, Rue Victoria,
Lévis, P.Q.

MAINTENANT JE
£3) RESPIRE!

; Dégagez votre tête
enchifrenée de cette façon rapide

Débarrassez-vous du désagréable
enchifrènement dù aux rhumes de
cerveau—respirez librement! Mettez-
vous quelques gouttes de Vicks
Va-tro-nol dans chaque narine. Sentez
comme il agit—commeil rend votre
respiration facile. Le Va-tro-nol est
un médicament actif, qui contient
plusieurs substances soulageantes,
plus de l'éphédrine. La prochaine
fois, n’attendez
as—employez du
a-tro-nol dès le

moindre éternue-
ment ou renifle- ç € >

ment — il vous >
aidera à empêcher viexs —
le rhume de se
déclarer. VA-TRO-NOL

   

 

$i facile à employer

 

 
 

Maurice (dit Momo), 3 ans, se
trouvait un jour avec ses parents

en visite chez des cousins, Bien
vite, son attention fut attirée par
une bonbonnière placée sur un
petit guéridon et dont les flancs
transparents laissaient deviner de
succulents chocolats,
En petit gargon bien élevé, il

sait qu’il ne faut pas en deman-
der; mais s’il est bien élevé, Mo-
mo est, malgré tout, un peu
gourmand et la tentation est bien
forte,

Aussi, pour concilier ses prin-
cipes avec ses désirs, il attend le
moment propice pour hasarder ti-
midement:
—C’est bon, les bonbons!

Silence général des parents qui
ont tous compris.
Aprés une hésitation, ne rece-

vant pas de désapprobation, il

répète d’une voix déjà plus sûre.

—C'est très bon, les bonbons.

Décidément, ces parents n’ont
pas l’air de comprendre, préei-
sons un peu:
—Je n’en demande pas.
Nouveau silence; nouvelle hé-

sitation,
—Mais j’en demande presque.

 

Grains de semence

 

Un nouveau-né résiste à l’as-

phyxie bien mieux qu’une per-
sonne adulte.

x +

Les atomes composant le corps
humain sont séparés entre eus
par d’énormes espaces, et si ho-
tre vue était assez puissante pour
cela, nous verrions notre corps
formé d’une multitude de points
isolés, Si tous ces atomes étaient
entassés sans laisser aucun espa-
ce vide, le coms d’un homme au-

rait à peu près la grosseur d’un
de ces grains de poussière qu’on
voit voltiger dans un rayon de
soleil.

* * *

La substance de 1Thuître est ri-
che en phosphore, calcium, ma-
gnésium, iode et cuivre. L’huître
saine convient remarquablement
pour les tuberculeux, les anémi-
ques et les convalescents.

¥ Xx #

L'océan contient en moyenne
2.50 pour cent de sel, la Mer
Morte en renferme 8 pour cent
et le lac Utah, aux Etats-Unis, 11
pour cent, mais il y a beaucoup
mieux. Le lac Ourmiah, en Perse
contient 32 pour cent de sel, et
le lac de Touz-Col, en Asie.-Mi-
neure, à un pourcentage de sel
encore plus élevé; ce lac a soi-
xante niles de longueur sur sept
dans sa plus petite largeur mais
sa profondeur ne dépasse guère

ex |six pieds en été; on en extrait
chaque année plus de cent mille
-onnes de sel.

¥ 0% #

En 1910, la population du glo-
be était de seize cents millions;
en 1927, elle s’élevait à près de

dix-neuf cent millions; en 1929,

elle atteignait les deux milliards
et, depuis dix ans, elle les a no-
{ablement dépassés, S'il ne sur-

vient pas quelque bon cataclysme
d’ici là, ça sera du joli dans deux

ou trois siècles d'ici, surtout avec

les Jaunes dont la population
augmente beaucoup plus vite que celle de la race blanche.

LA COLONNE DE
foes RTPIES   

Diplômée de

l'Université

de Beauté

de PARIS. TS

PS

LES NEZ MIROIRS, LES NEZ
LANTERNES ET VISAGES

RONDS

  
  

 

 

 

Si je pouvais empiler, les unes
pardessus les autres, toutes les
lettres que j'ai reçues au sujet
des nez ‘‘luisants’’, elles forme-
raient une pile haute d'une cou-
ple de pieds!

Il est évident que la personne
dont la peau est huileuse peut
traiter ce défaut par 1'usage
d’astringents ou de crème de
nuit à base de ditron... mais
que doit faire celle qui a une
peau normale ou même sèche, et
dont le nez seul s’obstine à luire

comme un phare? Eh bien, voici
un ‘‘remdde de grand'mére’’
dont l’efficacité est l’égale de sa
simplicité et qui a, en plus, le
grand avantage de ne pas occa-
sionner la moindre dépense.

Après le lavage à fond du vi-

sage, le soir au coucher, asséehez

tout, sauf votre nez. Coupez une
pomme de terre crue en tranches

et frottez la peau du nez avec

une de ces tranches. Je vous rap-

pelle que vous n'êtes pas sensée

avoir essuyé votre nez qui, en

conséquence, doit être resté hu-

mide. Lorsque cette surface hu-

mide sera en contact avec la

“patate’’, il se. formera un li-

quide laiteux. Laissez ce liquide

bien pénétrer dans la peau. Puis

frottez de nouveau avec une au-

tre tranche de pomme de terre,

mais n'essuyez pas la pean,

Le lendemain, au lever, lavez

le visage et surtout le nez, à

l’eau tiède dans laquelle vous au-

rez mis quelques gouttes d’eau

de toilette (Cologne, lavande,

ete), Et le tour est joué. La pou-

dre adhèrera comme un charme

et votre nez n’aura plus l’aspeet
d’un miroim!

Ne vous avisez pas par exem-

ple, de faire subir ve même trai-

tement à tout votre visage, mê-

me s’il est fort huileux. Co se-

rait désastreux parce que la peau

de vos joues est bien plus déliea-

te que celle de votre nez ou de

votre front, qui est gupportée par

une solide base osseuse. Ni votre

visage a la moindre tendance à

être huileux ou gras, faites venir

sans délai mon feuillet sur les

soins du visage, que j® vous of-

fre gratis contre l’envoi d’un

timbre de 3e, où vous trouverez

toutes les indications voulues

pour traiter chez vous ce défaut
de l'épiderme.

Un mot, pendant que j'y suis,

sur les nez rouges! Les nez rou-

ges indiquent un défaut de la

cireulation du sang auquel on-re-

médie par les massages énergi-

ques avec une serviette rude, hu-

mectée d’une bonne eau de toi-

iette. Un frottage avant la sortie

et an retour fera pour vous des

merveilles.

11 y a nombre de femmes qui

se plaignent d'avoir un visage

trop gras, trop rond si l’on veut!

Evidemment, il n’est guère pos-

gible de changer la forme de son

visage. On arrive cependant, à en

améliorer les contours, en fai-

sant usage d’un masque en caout-

choue. T1 existe de ces masques

pour divers posages... ; les mem-

tonniéres pour amdliorer à la fois

le contour des joues et prévenir

les bajoues, sont très efficaces,

mais le malheur est qu’il faut les

importer de France, ce qui prend

parfois plusieurs semaines. Le

grand avantage de ce traitement,

c'est qu’il ne requiert aucune

médication. 11 suffit de porter le

masque perdant Une vingtaine

de minutes, matin et soir, pour

obtenir des résultats surprenants.

Si vous voulez des renseigne-

ments additionnels sur les sujets

traités dans cette chroniquette,

n'hésitez pas à me les demander.

A titre de lectrice de ce journal,

vous y avez droit, par consé-

quent, n’hésitez pas. Je suis tou-

te à vos ondres. Adressez votre

lettre simplement à Cousine

Blanche, 197 rue Stz-Catherine

ouest, à Montréal.

Je vous rappelle que toute la

série des feuillets que j'ai pu-

bliés à votre intention vous est

accessible contre l’envoi d’un

timbre de 3e pour chacun. Cette

série comporte les soins du vi-

sage, des mains, des yeux, des

cheveux, des pieds, le développe-

ment normal du buste, l’enlève-

ment des poils follets, le traite-

ment de la maigreur, de l’embon-

point excessif, de la transpira-

tion excessive, les poids et mesu-

res normaux. Cousine Blanche. 
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RÉFRIGÉRATEURS ÉLECTRIQUES!
Unréfrigérateur électrique est un ornement dans toute cuisine;

il est toujours au poste . . . conservant les aliments . . . Épargnant

de l'argent . . . et évitant des soucis . . . comme plus de 50,000
nouveaux usagers s'en rendent compte chaque annéel

Ne manquez pas de voir nos modèles de 1940 chez votre mar-

chand-local, ou encore dans nos salles de démonstration. De

fabrication solide, ils sont plus beaux que jamais. Achetez donc

immédiatementet tirez avantage des bas prix actuels; des condi-

tions de paiementfacile vous seront même accordées, sur demande.

La Réfrigération Electrique épargne les Aliments et l’Argent,

THE SHAWINIGAN WATER & POWER CO.

LA DURÉE
est une caractéristique remarquable de
la grande valeur générale de Chevrolet. La
sûreté ce l'indéfectibilité de Chevrolet —
prouvées par des millions de propriétaires
—désignent cette auto comme le meilleur
placement que vous puissiez faire pour des
années de service.

LE BAS COUT
…. double la satisfaction qu’il y a à con-
duire l'auto lu plus élégante et celle qui
donne le meilleur rendement dans le
domaine des bas prix. Seule Chevrolet vous
offre toutes les meilleures caractéristiques
de 1940 au plus bas coût d'achat, d'essence.
d'huile et d'entretien!

LA QUALITÉ
.… vous la voyez dans toutes les parties
de la nouvelle Chevrolet et dans ces incom-
parables caractéristiques .. . la nouvelle
commande à vide des vitesses, les carros-
serics Fisher plus grosses, à visibilité com-
plète, le moteur à soupapes en tête ultra-
silencieux, les freins hydrauliques perfec-
tionnés et la fameuse marche royale*.

LA BEAUTE
La

la vue du style rénové “royal clipper”
de la nouvelle Chevrolet est un plaisir—
mais vous aurez beaucoup plus d'agrément
uand vousen serezle fier propriétaire! La
hevrolet est plus grosse et plus élégante,

 

 

QUAND

VALEUR

OMPTE

LE PLUS

 

 

 
J.-C. VEZINA & FILS ENRG. VICTORIAVILLE.

Associé Vendeur: — ALPH. GINGRAS, LAURIERVILLE.
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L’Exemple de Saint-Hyacinthe

Saint-Hyacinthe vient d’être le
théâtre d’une grande offensive

huit
jours. le comité provineial de dé-
fense contre la tuberculose y a
tenu 23 séances qui ont réuni
plus de 7,000 personnes. Le film
‘“Santé et Bonheur’’ a été mon-
tré 23 fois, avec 79 autres projec-
tions éducatives et récréatives, et
le nombre des conférences a at-

antitubereuleuse. Pendant

teint 46.
Ce qui est remarquable, c’est

l'enthousiasme qui a marqué cet-
te campagne. ‘‘Nous vous atten-
dions depuis longtemps’, a dé-
ciaré le maire Bouchard, s’adres-
sant aux représentants du comi-
té, Et la ville a consenti à dé-
frayer toutes les dépenses, son
premier magistrat expliquant que
la sauvegarde de cinq vies hu-
naines la dédommagerait déjà
largement,
Non seulement l'autorité civile

mais l'autorité religense est en-
trée dans le mouvement. Le véné-
rable évêque de Saint-Hyacinthe,
Son Excellence Mgr F.-Z, Decel-
les, prit part à la principale dé-
monstration, celle de dimanche
le 21 janvier, à la salle des ba-
zare de l'Hôtel-Dieu. L’honora-
ble M. Bouchard, ministre de la
Voirie et des Travaux-Publics,
retarda son départ pour Québec
afin d’être Ini-même présent A
cette assemblée qui groupait 1,-
400 personnes. Les orateurs fu-
rent S.E. Mgr Decelles, l’hon.
M. Bouchard, M. le Dr J.-A. Jar-
ry, président du comité provin-
cial de défense contre la tuber-
eulose, M. le Dr J.-A. Vidal, di-
recteur du comité, madame de
Lotbinière Harwood, propagan-
diste pour la région de Montréal,
M. le Dr Choquette, directeur du
dispensaire local, M. le Dr Pagé,
aussi de Saint-Hyacinthe. Le
clergé était largement représen-
té de même que le personnel des
communautés. M. le Dr Choquet-
te annonca que son dispensaire
tiendrait désormais une clinique
supplémentaire (le soir) pour ac-

commoder les employés de ma-
nufactures. Et, dès le lendemain,
cn remarqua qu’il y avait trois
fois plus de monde à la clinique
régulière, les médecins dépistant
entre autres, quelques tubereu-
leux très avancés qui, depuis
longtemps, devaient semer la
contagion dans la ville.
Une assemblée eut lieu au Sé-

minaire, présidée par le supé-
rieur de l'institution, qui adres-
su la parole, ainsi que M, le Dr
Vidal et madame Harwood, Grâ-
ce à l’encouragement de S.E.
Mgr Decelles, pratiquement tou-
tes les écoles et même des com-
munautés cloîtrées furent visi-
tées. Il y eut une séance pour la
Jeunesse Ouvrière Catholique,
une autre à la salle de réunion
de la société Saint-Vincent de
Paul, ete. Madame Harwood,
MM. les Drs Choquette, Pagé et
Manseau, de Saint-Hyacinthe, et
Deschénes, de Sherbrooke, fu-
rent les principaux conférenciers.
Madame Harwood avait organi-
sé cette fructueuse campagne et
complétera, d’iei qu'dlques jours,
la visite des maisons de Saint-
Hyacinthe.

Voilà une ville qui donne un
bien bel exemple à toute la pro-
vince, Récemment, la même cho-
se avait eu lieu à Joliette. Mais
n'oublions pas ce qu’accomplit !e
service de santé de Montréal. Il
en est rendu à sa vingt-et-uniè-
me sofrée d'offfensive dans ‘les
paroisses et, depuis la mi-octo-
bre, soixante-dix séances de pro-
pagande se sont succédé dans les
écoles.

En 1939, le comité provincial
de défense, conjointement avec
Montréal, a organisé 297 séances,
et il semble bien que ce chiffre
sera certainement dépassé en 19-
40. Pour que le fléan de la tu-
berculose recule, il ne faut rien
moins que ces généreux efforts.
(Communiqué du comité
provincial de défense contre la tuberculose).

 
 

Congrès général des éleveurs

Il aura lieu à Montréal, du 13 au 16jqui constituent cette fédération pro-

février inclusivement

 

HORAIRE DES SEANCES

 

La Société Générale des Eleveurs |sur l'économie de nos

de la Province de Québec, convoque

ses membres à Montréal, À l'hôtel

Queens, où se tienront, du 18 au 16

février prochain, les assemblées an-!

nuelles des groupements particuliers

vinciale des sociétés d'éleveurs d'a-

nimaux de races pures.

Les effets de la présente guerre

exercent une Influence considérable

productions

animales, le pays étant appelé à ac-

croître ses exportations de fromage,

de porcs et de laine. Il y a même lieu

de donner une nouvelle orientation

à quelques-unes de ces productions

 
 

  

 
  

@ Voulez-vous surprendre la famille avec un nouveau
régal au diner? Servez un platsavoureux de poisson cana-
dien, séché ou mariné.

Où que vous viviez, votre marchand peut vous procurer
du poisson séché tel que la morue,l'églefin, le merlan, la
merluche et Ja morue noire, et du poisson marinétel que
le hareng,le maquereauet l’alose . . . tous en parfait état.
Il y a des recettes intéressantes pour la préparation de
chacun de ces poissons excellents.

Le poisson est un aliment merveilleux pour la santé...
bon pour chaque membre de la famille. C’est une grande
source de protéines qui font les corps sains et robustes,

Servez souventà la famille du poisson canadien, séché ou
mariné, ... ce sera un régal pour tous . .. et vous le trou-
verez économique.

   
    
  

A

Nom.

 

Ministère des Pécheries, Ottawa.
#2 Veuillez m'envoyer votre broch ipages, intitulée“100DélicieusesRaconesde por,

son" et contenant recettes délicieuses et écono-
miques pour la préparation du poisson.

MINISTÈRE DES PECHERIES,
OTTAWA.

DEMANDEZ LA BROCHURE GRATUITE

472

de Pois-

Cw-21p 

DU POISSON N'IMPORTE QUEL JOUR

afin d'en maintenir la qualité tout en

les intensifiant. De ce fait, lee séan-

ces du prochain congrès offriront à

tous les cultivateurs, qui y sont ins-

tamment invités, un intérêt tout à

fait spécial.

Grâce à la bienveillance du secré-

taire de la fédération, nous pouvons,

dès aujourd'hui, publier le programme

officiel des diverses assemblées.

Mardi, 13 février—

7.30 hrs p.m. — Assemblée des ad-

ministrateurs de la Société des Ele-

veurs de Moutons de la province de

Québec.

9.00 hrs p.m. — Assemblée des aë-

ministrateurs de la Société des Ele

velurs de Pores.

Mercredi, 14 février.—

9.00 hrs a.m. — Assemblée généra-

le de la Société des Eleveurs de Mou-

tons.

1.30 hr p.m. — Assemblée générale

de la Société des Eleveurs de Porcs.

6.00 hrs p.m. — Dfner intime des

éleveurs de pores; présentation de

quelques trophées.

8.00 hrs p.m. — Assemblée des ad-

ministrateurs de la Société des Ele-

veurs de Chevaux Canadiens.

9.00 hrs p.m. — Assemblée annuel-

le du Conseil d'administration de la

Société des Bleveurs de Bovins Ca-

nadiens.

Jeudi, 15 février—

9.00 hre. a.m. — Assemblée pléniè-

re des Eleveurs de Chevaux Cana-

diens.

10.00 hrs. a.m. Assemblée annuelle

du Club provincial d'Eleveurs de bo-

vins Ayrshires.

1.30 hr. p.m. — Assemblée générale

des Eleveurs de bovins Canadiens.

3.00 hrs. p.m. — Assemblée annuel-

le de la Société des Eleveurs de che-

vaux Percherons.

8.00 hrs. p.m. — Assemblée des

Administrateurs de la Société Géné-

tale des Eleveurs de la Province de

Québec.

Vendredi, 16 février—

9.00 hrs am. -— Ouverture de la

46ème réunion annuelle de la Socié-

té Générale des Eleveurs de la Pro-

vince de Québec.

9.15 à 12.00 hrs a.m. — Etude des

problèmes relatifs à l'élevage des

animaux de boucherie: porcs, mou

tons et bovins.

1.80 à 5 hrs. p.m. — Etude généra-

le concernant les bovins laitiers et

les chevaux.

7.00 hrs. p.m. — Diner annuel des

congressistes et de leurs invités.

L'honorable M. J-Adélard God-

bout, premier ministre, ministre de

l'Agriculture et de la Colonisation,

dont le nom est intimement lié à

l'histoire de nos sociétés d'élevage,

assistera tout probablement au df-

ner officiel qui marquera la clôture

de cette semaine agricole consacrée

à l'étude des problèmes qui exercent

une influence directe sur les produc-

tions animales. Plusieurs officiers

supérieurs des Ministères de l'Agri-

culture d'Ottawa et du Québec sont

inscrits au nombre des invités.

AGRICULTURE
DERNIER CHANGEMENT APPORTE

A LA CLASSIFICATION DES

PORCS

 

 

 

D'après un communiqué publié ré

cemment par le Ministère de l’Agri-

culture d'Ottawa, le nombre de porca

trop pesants offerts en vente sur nos

marchés irait en augmentant. Ce se-

rait là une erreur par le temps qui

court, surtout depuis la hausse du

prix des engrais alimentaires, et il

y aurait lieu de voir à y remédier

aussitôt que possible. Nous avons dé-

jà attiré l'attention des producteurs,

l'automne dernier, sur le fait qu'un

nombre trop élevé de porcs trop gros

et trop pesants nous arrivalent sur

le marché.

M. W. Waldron, représentant com-

mercial de la Saskatchewan au Roy-

aume-Uni, faisait récemment une re-

marque similaire au sujet des flèches

Wiltshire qui seraient d'autant plus

appréciées qu'elles ne seraient pas

trop finies et du poids voulu. Puis,

il ajoutait que dans les conditions

présentes, notre bacon s'introduirait

dans des localités qui jusqu'ici s'ap-

provisionnaient à d'autres sources:

et, que si la haute qualité de notre

bacon était maintenue pendant les

hostilités, {1 en résulterait une publi-

cité qui aurait une répercussion

heureuse sur notre commerce d'ex-

portation après la guerre,

L'on se rappelle sans doute qu’à la

suite de la dernière grande guerre,

le Canada se trouvait dans un état

d’infériorité comparativement au Da-

nemark. Ce pays s’empara facilement

du marché anglais, tandis que nous

avions peine à y retenir notre place.
Et cela parce que, durant la guerre,
les Danois avaient perfectionné leur
industrie porcine sous toutes ses
formes, tandis qu'au Canada, on s’é-
tait contenté de remplir de grosses
commandes sans trop se soucier des
conditions du marché d'exportation
d'après guerre. Il ne faudrait donc
pas tomber dans la même erreur.
C’est pourquoi nous tenons aujour-
d'hui à signaler le dernier change-
ment apporté dans la classification
des porcs par le Gouvernement Fé-
déral.

Le 24 janvier dernier, le représen-
tant du Ministère Fédéral de l'Agri-
culture nous avertissait qu'à partir 

du 29 janvier 1940, les porcs

par camion seraient classifiés sur la

même base, quant à leur poids, que

ceux sortant du wagon. L'on sait que

classés au sortir du wagon a toujours

été de 10 livres de moins que dans le

cas où ils éaient nourris et abreuvés.

Mais, à venir jusqu'à la fin de jan-

vier 1940, on avait toujours considé-

ré que les porcs livrés par camion,

ayant peu diminué en cours de rou-

te, devaient être classés sur la mê-

me base que ceux qui avaient été

soignés dans les cours.

Aujourd'hui, on a changé d'idée,

et l'interprétation de la pesanteur

des porcs livrés par camion est plu-

tôt faite en relation de celle des dif-

férentes catégories servant à la clas

sification à la pente. Ce changement

n’affecte en rien les règlements de

la classification des porcs expédiés

par rail, qui, une fois soignés et

abreuvés, continueront d’être classés

suivant la même limite de poids.

Tous les porcs expédiés par ca-

mion sont maintenant classifiés d’a

près les pesanteurs suivantes, selon

la catégorie dans laquelle ils entrent;

Sélects, 180-220 livres; Bacons, 170-

220 livres; Bouchers, 150-230 livres;
Légers, moins de 150 livres; Lourds,

235-260 livres, Extra-Lourds, au-des-

sus de 260 livres. I! est donc très im-

portant d'être au courant du poids

livrés |

la pesanteur exigée pour les porcs;

de chaque catégorie, car, depuis le]

assez rapide pour maintenir les prix

stationnaires.

VOLAILLES ABATTUES:—

La demande pour les poulets s'est

améliorée et les prix sont plus fer

mes.

Les arrivages de poules sont ac

tuellement considérables et, par sut

te d’un écoulement très lent, les prix

ont subi une baisse.

Les dindes ot les oles sont encore

assez recherchées et les prix sont

stables.

OEUFS:

(Montréal et Québec)

Nous avons peu de changement À

noter dans les prix.

La diminution d'arrivages enre-

gistrée au cours des derniers jours et

le développement d’une demande

pour expédition dans certains centres

urbains des Provinces Maritimes al-

dèrent à éviter l'accumulation.

A la dernière heure, ce marché

était plus stable et les prix plus sou-

tenus, même de tendance à se raîfer-

mir.

VEAUX ABATTUSi—

(Montréal)

Marché très ferme et les prix aceu-

sent une hausse de 1é& à 1446 la livre.

PORCS ABATTUS;—

(Montréal et Québec)

Marché stationnaire et sans chan- 29 janvier, un porc de 220 à 250 li

vres, arrivé par camion, est toujours

classé “Boucher” à cause de sa pe-

santeur, alors qu'auparavant {l pou-

vait être classé Bacon ou Select. nl

subit un rabais de $1.25 au lieu de

bénéficier de la prime accordée aux

Selects. Les coupes sur les Bouchers,

les Lourds et les Extra-Lourds sont

demeurées les mêmes qu'auparavant,

mais elles s'appliquent maintenant

d'après le nouveau standard de pe-

santeur qui est de 10 livres de moins

que celui en usage autrefois.

Nous avons tenu A signaler ces

changements imposés par le Gouver-

nement Fédéral, d’abord à cause des

demandes de renseignements qui

nous ont été faites et ensuite pour

mettre tous nos expéditeurs au cow

rant de cette mesure afin qu’ils puis-

sent expédier leurs porcs au poids

voulu.

J-E. BISSON,

Agronome.

 

LA COOPERATIVE FEDEREE DE

QUEBEC

 

commentaires sulvants

sur le marché

fournit les

BEURRE:—

Sous l'indice d’une activité relati-
vement tranquille, l'allure de notre
marché au beurre a affiché une tenue
quelque peu erratique au cours de
cette dernière semaine écoulée.
En ce qui a trait aux transactions

sujettes à llvraison immédiate, le vo-
lume d’achats fut encore limité, mais
avec peu de pression de vente, les
cotations furent assez blen soutenues,
si ce n'est qu'une baisse d'une légère
fraction de sou.

Par contre, blen que pour le mo-
ment du moins, la crainte d'une for-
te baisse de prix semble éloignée,
l'offre un peu plus considérable de
beurre pour livraison à terme causée
par l'avidité d'une prise de profit
contribua à l'avilissement un peu plus
prononcé des prix sur les transac-
tions effectuées par ce mode d'opé
ration.

À la fin de la semaine, la publica-
tion du rapport préliminaire de l'Of-
fice Fédéral de la Statistique nous
révèle qu’au ler février courant, les
stocks détenus chez les neuf princi
pales villes du Canada se totalisaient
4 23,807,504 Ibs. comparativement à
24,159,735 Ibs. pour la date corres
pondante de l'an dernier, soit une
réduction de 352,281 Ibs. sur 1989,
Au point de vue statistique, ces ré-

cents chiffres démontrent une situa-
tion quelque peu améliorée. Cepen-
dant, les principaux opérateurs at.
tendent le rapport final des stocks
ainsi que celui de la production du
mols de janvier dernier avant de
prendre une décision d'opérer plus
librement,

Lundi avant-midi, le 5 février, les
prix du No. 1. pasteurisé reclassitié
au gros étaient cotés de 274$ à 2744 6
la livre et le beurre frais de 20%¢ à
27¢ la livre.

FROMAGE:—

A la suite de la hausse assez mar-
quée enregistrée depuis quelque
temps, ce marché est devenu un peu
plus modéré, mais les prix actuels
sont stables.

VOLAILLES VIVANTES:—

gement important dane les prix.

 

ANIMAUX VIVANTS

 

Prix obtenus sur le marché de Mont-

réal, Jundi le 5 février, 1940 par

la Coopérative Canadienne du

Bétall de Québec, Limitée.

Bacons — (180 à 230 lbs) Prix de

base, nourris et ubreuvés, 9.25 et
par camions 9.40.

Sélects — (190 à 230 1bs) Prime,

par téte, de $1.00.

Bouchers — (160 à 240 lbs) Coupe

par téte, de $1.25.

Légers — (IMoins de 180 lbs) Cou-

pe par tête de 76c.

Pesants — (240 à 270 Ibs) Coupe,
par téte de $2.50.

Extra Pesants — (Plus de 270 li
vres) Coupes de $1.50 et $2.00 du 100
livres.

La classification des pores livrés

par camions est faite sur une base

de 10 livres de moins que celle des

porcs nourris et abreuvés:
Truies: 6.50 - 7.26.

Porcs classés abattus: 12.30.

VEAUX DE LAIT:—

Choix .. . . 11.,00—11,50

Bon .. .. .... .. 10.50—11.00

Moyen .. .. 9.00—10.00

Commun .. . 17.60— 8.50

Au seau . . 8.00— 7.00

VEAUX DE CHAMPS;—

Bon .. . 1° 475—6.25

Commun . .. 4.25—4,50

BOUVILLONS;—

Choix .. .. T.25—7.50

Bon .. .. 1.00—17.26
Moyen .. .. 6.00—6.75
Commun .. .. . B.25—5.50
Com. Lég. .. .. . 4.00—4.50

AGNEAUX}—

En lots mélangés .. . 8.50—9.00

MOUTONS:—

Bon .. .. .. .. .. 5.00—8,50
Commun .. ., . 3.00—4.00

TAURES:—

Choix (Type à boucherie . 6.00—6.50
Bonne .. . ee vv vo +. B.50—8.00
Moyenne .. .. 5.00—5.50
Commune .. . 3.560—4.00

VACHES:—

Choix (Type à boucherie) . 6.25—65.50
Bonne .. .. .. .. .. .. 4B0—5.00
Moyenne .. .. .. .. .. .. 3.76—4.50
Commune .. .. .. .. ., 8.26—3.50
Trés Com. .. .. .. .. .. 2.76—3.00

TAUREAUX:—

Choix (Type à boucherie . 5.25—5.50
Bon . . .. 4.50—6.00
Moyen . . 4.00—4.50
Commun 8.76—4.00

 

PRIX DE REMISE

 

Semaine finissant le 3 février 1940

POULES VIVANTES;—

A—S5 lbs et plus .. .. .. LL. …. 18€
B—4 Ibs jusqu'à 5 Ibs .. .. .. 17
C—3 lbs jusqu'à 4 lbs .. .. .. .. 14
cos .. . 13

Poulets vivants à rôtir:— (GRIS)
A—6 lbs et plus .. .. ..., . 176
B—5 lbs jusqu'à 6 lbs .. .. .. .. 16
C—4 lbs jusqu'à 5 lbs . . . 15
D—3 lbs jusqua 41bs .. .. .. .. 14 On rapporte des arrivages un peu

plus abondants que la semaine pré
cédente. Néanmoins, avec une de-
mande régulière, la distribution fut

Poulets vivants à rôtir:— (ROUGES)
A—4 lbs et plus .. «ae oe. 166
B—5 lbs jusqu'à 6 lbs . 14

 
 

ALLER ET RETO

Montré
SAMEDI 10 FEVRIER, par tous les trains
RETOUR jusqu'au Lundi 12 FEV., par tous les trains

Tarifs réduits de destinations intermédiaires.

Pour renseignements, consukez: M. Charron, Agent du C. N. R. 
 

UR DE NICOLET A

al %21°

  
     

 

    LOUESTLien
EXCURSIONS /|“x SPECIALES A BON COMPTE 2

TR Prix réduits pourtoutes les gares L'OUEST canadien,
rt »

quotidien du 17 FV, au 2Mars wus
Exemples debillets d'aller et retour de NICOLET

y RENE Eve,

    

Sa

A Winnipeg . . $32.50 Regina . . . $40.55 Vancouver . . $66.20
Saskatoon . . 43.10 Calgary . . . 5055 Prince Rupert 66.20
Edmonton . . 5055 Jasper . 58.10 Victoria 66.20

_Validité: 45 jours
 

    

   

  

Les tarifs ci-deseus s’appliquent
â

FOURSpeniMinaireplusteprixd'unsoouchatte. |

 

CANADIEN

 

PRIVILÈGES DE WAGON-LITS

les billets de wagon-lits, on profitera des tarifs réduits que voici;

Les enfants de 5 à 12 ans paient demi-place; ceux au-dessquvoyagent gratuitement, accompagnés d’un adulte,
I! y aura aussi des excursions semblables, en voituresl'OUESTàl'EST du17 février au 3 mars inclusivement.

 *

9°
te st ‘amps te: è ild'arrêt, lalocationdes couchettes.ste..oe à

M. Charron, Agent local du C. N,

aux voitures ordinaires, Pour

PREMIÈRE: En ayant un sprl
td’ iron 44 èaiplus Tepetrambesdublllet  

18 de 5 ans

  

NATIONAL

 

 

« es 12C—4 lbs jusqu'a.b lbs .. .

….….…. 1D—3 Ibs jusqu4 lbs ..

LAPINS VIVANTSwm

5 lbs et plus — — Ja lb .. .. .. 094

PIGEONS VIVANTS:—

Le Couple .. .. .. .. . 204

N.-B. — Les poulets de pesanteurs

moindres et de mauvaise qualité qui
n’entrent pas dans ces catégories fn-

diquées seront payés aux prix qu’il  

 

Cartes Professionnelles

 

nous sera possible d'obtenir,

QEUFS;—

A—(Gros) .. .. oo 23%
A—(Moyens) .. .. .. .. ., .. 31
A—(Poulettes) .. .. .. .. .. .. 20
B— .. À. .. se .. ee . MN …. ee 20

C— ct it ht te ve 0 ee ee ue 18
JEUNES DINDES. VIVANTES:—
A— 2 1e 05 4020
B—........... …. 18
(ET

 

 

 

Gaudet et Vigeant
AVOCATS - PROCUREURS

N ICOLET, P. Q.

Lisez et Faites Lire

LE NICOLETAIN

  

ENCOURAGEZ NOS

ANNONCEURS
 

 

Armand Proulx
AVOCAT

Rue Notre-Dame,

NICOLET, P. Q.

RODOLPHE BEDARD
Bureau établi en 1908

Expert-Comptable llcenolé
et agrée

(Ghartered accountant)
Consultations pratiques en
matières Commerciales et

Financières

425, avenue Viger, Montréal.

 

 

Casier postal 233

J-Arthar Désilets
B.A, L.L.B.

Notaire

Rue Plessis, Nicolet, P, @.

Rue Panet T6. Local

Dr H. Chatillon
DENTISTE

B. A. L.C.D, D.c.p.

En face de l'hôtel de ville

NICOLET, P. Q.

 

 

 

 

Entrepreneur - Constructeur

NICOLET, P. Q.  
° . .

David Deshaies J-A. Simard
NOTAIRE

A.D.B.A, ST-WENGESLAS,
Architecte Co. Nicolet.

Prête Hypothéoaires
NICOLET, P. Q. Assurances, Feu, Accidents et

Automobiles, Formation de
C.P. 74 C.P, 118 Société, Successions.

CONSTRUCTEUR TEL.; 1856-J Satisfaction
Peur vos réparations de bâ- Service Prompt

tases, vos constructions nou.
velles, adressez-vous toujours N } Pr ha | apoi. Frovencher
E on M ha d Contracteur-Plombier
ng € arc ft Licencié

installation de chauffage À
eau chaude et À vapeur

74, Notre-Dame, Nicolet, Qué.   
 

TELEPHONE 31

SPECIALITE: Chirurgie gén

DOCTEUR GEORGES-ETIENNE‘ROY,
Ex=Etudiant de "Université de Paris

Chirurgien à Phépital du Christ-Roi de Nicolet

érale, Urologie, gynécologie.

 

 

Avec les compliments de

Arthur
Gérant de

CONSOLIDATED OPTICAL LTD

NICOLET

Martin

 

 

Téléphone: Bell Nicolet 104

Bureau et ts
AveA

EPICERIE & PRO
Etablie en 1893. Guild Membre Board of Trade Montréal Corn

Alexandre Gandet,

Adresse Télégraphique

Acton Jonction
Code Dowlings

4e Edition

VISIONS EN GROS  Aston JCT. P.Q.
  

 

E
E


